
Santé des
arbres
Fiche technique :
Prévention & lutte : maladies 
fongiques

 
Les maladies fongiques sont un des problèmes sanitaires les plus

fréquents en arboriculture fruitière. Il est très important de les
surveiller pour mieux protéger les arbres. 
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Observer les arbres 

Reconnaitre les principales maladies
 

La tavelure

Principale maladie des fruits à pepins. Provoque des

lésions sur les feuilles mais surtout sur les fruits et peut

fortement gêner la croissance de l’arbre et la récolte. 
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Observer les arbres

L’oïdium 

La moniliose

Maladie fongique très présente sur pommier, elle

abîme les feuilles et les tiges et se reconnait par son

feutrage blanc,

Cette maladie touche les bouquets floraux et abime

profondément les fruits. Très présente sur fruits à noyau. 
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Observer les arbres

Maladie inconnue ? 

Il va falloir aller chercher l’information : 

Soit dans

Le Guide phytosanitaire pour l’arboriculture fruitière

d’AGROSCOPE 

Les applications Di@gno-Prune et Di@gno-Pom

Soit dans

La documentation disponible dans le dossier suivant : 

     cercle_verger > Fiche technique > Documentation > Phytosanitaire 
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Observer les conditions

Savoir quand surveiller 

Interpréter la météo 

En arboriculture, on ne peut ne pas influencer les conditions
climatiques : il faut donc être très attentif et surveiller

attentivement le climat

Surveiller les arbres à la bonne période de l’année est important. 

Un calendrier dédié à l’arboriculture est disponible dans le

dossier “Fiche technique” et il faut le consulter régulièrement. 

Il faut bien comprendre le rapport entre la pluie, le mouillage

des feuilles (l’humectation) et les températures.  

Deux outils sont à notre disposition pour ça : 

La courbe de Mils

Le service « AGROMETEO » disponible sur internet,

sélectionnez la station d’Arnex sur Orbe onglet

«arboriculture» 
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Observer les conditions

Focus sur la courbe de Mils
Cet outils nous aide à calculer les risques d’infection par la

tavelure. Ce modèle s’appuie sur le rapport entre le temps

d’humectation des feuilles et la température, en prenant en

compte les conditions idéales de développement de la tavelure. 

Exemple : 

 • Pour une température de 10°C, il y a un risque léger de

contamination au bout de 14 heures d’humectation, courbe «

légère »,

• à cette même température, il y a un risque assez grave (ou

moyen) au bout de 19 heures d’humectation, courbe « assez

grave », 

• toujours à 10°C, le risque de contamination sera grave au bout

de 28 heures d’humectation, courbe « grave » 6
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Destruction des feuilles tombées au sol à l’automne :

La taille  : 

Encore une bonne raison de bien tailler ses arbres ! Une bonne
taille permet d’améliorer la circulation de l’air dans les arbres et
dans les vergers et donc gêne la prolifération des différents
champignons. Une fiche technique dédiée à la taille est disponible
dans le dossier “Entretien”.

Soit par le broyage, soit par le pâturage. Cela permet d’accélérer
la décomposition des feuilles et des déchets de culture
potentiellement porteurs d’inoculum de champignons. 

La gestion de l’enherbement : 

En plus de broyer des déchets végétaux porteurs de champignons,
une bonne gestion de l’enherbement, surtout sur le rang, permet
une bonne aération de la base des arbres. Cela réduit l’humidité
ambiante donc crée de moins bonnes conditions pour le
développement des champignons. 

Prévenir : 
Mieux vaut prévenir que guérir ! 

La qualité de la récolte : 

Lors de la récolte, il est très important de garder en tête que les
maladies fongiques se transmettent d’une année sur l’autre. Tous
les fruits contaminés (ex : fruit momifié ou fruit pourri), même sans
valeur pour nous, doivent être enlevés de l’arbre et si possible
exportés du verger. 

Cette section est la plus importante : Si les mesures préventives
sont faites correctement, le risque de dégâts dans un verger haute-

tige comme celui de la ferme sera largement réduit. 
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Stratégie de traitement

Une stratégie selon l’objectif

Cette stratégie peut évoluer d’une année sur l’autre et une

discussion inter-équipe doit avoir lieu régulièrement à ce

sujet. 

Exemples de stratégie : 

Cette année, tous les fruits seront destinés au pressage

donc l’exigence en termes de qualité des fruits est

moindre, on peut se permettre plus de souplesse dans la

gestion phytosanitaire.

Ça peut également être l’inverse : 

La cuisine a des besoins en fruit de catégorie 1 : il va falloir

être plus assidue sur le suivie phytosanitaire. 

Avant tout, il faut se mettre d’accord sur une stratégie de
traitement : quand décider de traiter selon les exigences de

qualités. 
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Les traitements préventifs

Peuvent être passés toutes les 10 jours si le risque d’infection est

présent. 

Pour nos vergers, un dosage de 10 % de décoction de prêle

diluée dans de l’eau peut être appliqué 

Jamais pendant la floraison

Les traitements à base de prêle peuvent être asséchants :

Utiliser plutôt par atmosphère humide.  

Les produits à base de prêle : 

Les traitements préventifs sont un bon complément aux méthodes
de prévention vues plus haut. Ils permettent de réduire la pression

de certaines maladies si ils sont utilisés pendant les périodes à
risque.

Les produits à base d’achillée millefeuille 

Alternative à la prêle, ils ont également une action antifongique.

et participent également au renforcement général de l’arbre en

améliore notamment sa résistance au stress hydrique. 9
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Les traitements curatifs

Généralement à base de cuivre ou de soufre, mais aussi d’huiles

essentielles, ils dépendent d’une législation complexe et ne

peuvent pas être résumés dans cette fiche. 

Utilisez la documentation disponible dans le dossier

Fiche technique > Documentation > Phytosanitaire 

Si possible, se faire accompagner par un conseiller spécialisé. 

Limitez au maximum les traitements curatifs et notamment

ceux à base de cuivre car ils nuisent à la décomposition des

matières organiques. 

Les traitements curatifs contre les maladies fongiques sont à
utiliser en dernier recours, si la pression est vraiment forte et que la

santé des arbres et la récolte sont en danger. 

Exemple de traitement curatif : 

Curatio®, Airone®, MycoSan-S, Kalisan, PREV-AM®, etc...
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Aller plus loin : 

Une bonne observation est essentielle pour anticiper les

risques de maladie fongique.

Les mesures préventives sont primordiales et doivent

être prises très au sérieux. 

Les traitements curatifs, en dernier recours, nécessitent

un vrai travail de recherche au préalable et peuvent être

accompagné d’un conseiller spécifique. 

Conclusion

Cette fiche technique est volontairement concise et reprend
les principales maladies qu’on pourrait rencontrer dans nos
vergers. 
Cependant il est important, pour aller plus loin, de consulter
régulièrement le “Guide phytosanitaire pour l’arboriculture
fruitière” d’AGROSCOPE correspondant à l’année en cours. 
 Ce guide, édité tout les deux ans, est très complet et permet
d’avoir une vision plus précise des différentes maladies et
ravageurs des arbres fruitiers. 
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